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Decembre 1956

ENTRE VIENNE ET BUDAPEST AVEC LES CONVOIS DE
LA CROIX-ROUGE INTERNATIONAUE

par M. VU1TH1ER

Les camions blancs — la plupart du temps
macules de boue — aux couleurs du Comite
international de la Croix-Rouge sont devenus familiers
aux habitants des localites que traverse la route
reliant Vienne ä Budapest. Presque chaque jour,
en ce mois de decembre, un convoi descend,
lourdement charge, un autre remonte ä vide.
Tout au long du chemin, les memes signes
d'amitie saluent chauffeurs et convoyeurs, les

gosses se precipitent pour les acclamer. Plusieurs
fois, nous rencontrons ou croisons les colonnes
de la Croix-Rouge polonaise qui, de Komarno,
ä la frontiere tchecoslovaque, sur le Danube,
apportent les secours envoyes par le peuple
polonais ä ses freres hongrois. Ces secours de la
Pologne sont, eux aussi, confies ä la delegation
du C. I. C. R., ä Budapest, pour etre distribues ä

la population avec le concours de la Croix-Rouge
hongroise.

Le 15 decembre, sur la voie ferree qui longe
parfois la route, le premier train de marchan-
dises portant l'embleme de la Croix-Rouge
internationale nous rattrape peu apres le passage de
la frontiere autrichienne. De l'autre cote, sur le
Danube, plusieurs bateaux fretes par le C. I. C. R.
ont egalement transports des secours de Vienne
ä Budapest. Seul, le pont aerien du debut n'a
pas ete retabli.

Dans toutes les regions que nous traversons,
la vie a peu ä peu repris un cours plus normal.
Des trains de voyageurs et de marchandises cir-
culent ä nouveau. A plusieurs reprises, nos con-
vois sont maintenant arretes, non plus par les
postes de contröle militaires, qui ont presque
partout disparu, mais par de simples barrieres
de passages ä niveau baissees. Sur les routes,
des autobus, parfois tout neufs, ont remplace en
partie les camions pour le transport des
voyageurs. Les moyens de transport demeurent nean-
moins insuffisants. Les gens font patiemment la
queue aux arrets ou s'entassent et s'agrippent
comme ils peuvent sur les vehicules disponibles.

A Budapest, les trams circulent ä nouveau,
les lignes ont ete remises en etat. Les taxis egalement

ont reparu, de meme que les automobiles
« privees ». Des ouvriers — meme des femmes
— precedent au deblaiement des rues. Des fleurs
dans une vitrine, ailleurs des vetements, mon-
trent que les magasins autres que ceux de Tali-
mentation ont rouvert leurs portes avant Noel.
Sur les trottoirs, les gens se pressent, attendent
leur tour pendant des heures. Le ravitaillement
est encore loin d'etre assure normalement.

Veille de Noel ä Budapest
Les vieilles traditions ne se perdent pas. On

voit des gens rentrer chez eux, portant un sapin
de Noel sous le bras. Malgre la situation difficile,

la penurie de marchandises, les lumieres de
Noel brilleront dans les foyers de Hongrie,
apportant consolation et espoir.

Cet espoir me parait resider principalement
dans le fait que les troupes d'occupation, apres
avoir durement mate l'insurrection armee, se
sont peu ä peu retirees dans leurs cantonne-
ments. Le long de la route menant ä Budapest,
les silhouettes menacantes des chars blindes en
position ont disparu. Dans la capitale meme leur
nombre a beaucoup diminue et ceux qui restent,
aux abords de quelques bätiments officiels et sur
les ponts, sont munis de leurs housses. II semble
done que les Russes veulent donner l'impression
de ne plus s'immiscer ouvertement dans les
affaires hongroises, tout en maintenant plus ou
moins discretement leurs troupes dans le pays,
pretes ä intervenir en cas de nouveaux troubles.
Le sort de la Hongrie est maintenant aux mains
des hommes politiques et des diplomates. Puis-
sent les dirigeants sovietiques se laisser defini-
tivement convaincre par la lecon des faits: l'op-
pression ne rend plus. Seul un acte de gene-
rosite de sa part peut permettre ä la Russie de

s'assurer, sinon l'amitie immediate, qu'il lui
faudra du temps pour regagner, mais au moins
la neutrality des pays qui bordent ses frontieres.
au lieu de leur haine croissante.

L'annee 1957, qui sera decisive pour l'avenir
de la paix, apportera-t-elle au monde cette
reconciliation generale qui ferait de tous les
peuples de la terre des freres non plus ennemis
mais amis pour le plus grand bien de l'humanite
entiere? C'est le voeu que nous formons, non
seulement pour la Hongrie, dont nous avons par-
tage de plus pres les souffrances, mais aussi pour
toutes les autres nations qui aspirent, comme
eile, ä vivre de leur vie propre.
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